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Que Dieu bénisse le jour 
Où je quitte l'amour 
Pour aller faire mon tour 
Mon tour de France 
A quelle réjouissance 
A présent me voilà 
Et on me répond pas 
 
De chez nous je partis 
Par Montaigu passais 
A Marans j'arrivis 
Et de Marans 
Sans doute tout droit 
J'ai pris la route  
De Saumur à Poitiers 
je suis venu à Angers 
 
Angers ce beau jour 
Où je quitte l'amour 
La ville et les faubourgs 
Pour m'y descendre à Nantes 
Ville très commerçante 
Pour m'y faire recevoir 
Compagnon du devoir 
 
A Nantes j'ai arrivé 
La mer j'ai demandé 
Ils me l'ont enseignée 
Sans faire moi rebelle 
Sans expliquer laquelle 
La mer des compagnons 
Et celle des garçons 
 

La mère des menuisiers 
Et celle des serruriers 
De Nantes je partis 
Passais par Orléans 
Faire mon embarquement 
Je voyage sur l'Indre 
Sur la mer bien profonde 
 
Où j'ai vu en passant 
La belle tour de Rouen 
En passant par Bordeaux 
J'ai vu un beau vaisseau 
Situé sur bord de l'eau 
Sur la place royale 
Où j'ai vu Henri IV 
 
Le rouleur à l'instant 
A dit à ses enfants 
Descendez prestement 
L'on dit bénir ce jour 
Votre colère est sourde 
Il y a de l'argent comptant 
Pour tous ces bons enfants 
 
Et toi petit Vert Gazon 
La race du démon 
Tour des compagnons 
Au diable la caresse 
Maudite est la faiblesse 
Au diable la caresse 
Maudite est la faiblesse 
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